
planète
Quand des prévisionnistes aident les campings à anticiper les orages
Des moyens numériques permettent aux hébergements deplein air deprévoir les fortes pluies, qui peuvent causer des dégâts importants

V ents violents, pluies dilu-
viennes, foudre destruc-
trice, grêlons aux dimen-

sions de balles de golf… Les orages
entraînent parfois des dégâts im-
portants. Face aux intempéries,
toiles de tente et tôles de caravane
semblent des abris bien fragiles.
Pour l’activité très saisonnière
des campings, ne pas se laisser
surprendre peut sauver l’été.

« Il y a plus de 250 jours avec au
moins un orage en France, et
550 000 éclairs qui touchent le sol
par an, soit en moyenne un impact
par kilomètre carré, mais avec une
grande variabilité géographique »,
souligne Dominique Lapeyre de
Chavardès, président de Météo-
rage, une entreprise détenue à
65 % par Météo France et spéciali-
sée dans la détection des orages.
C’est au cours de la période esti-
vale, autour de juillet et août, que
les orages sont les plus fréquents.

Or, pour les campings, c’est du-
rant ces deux mois électriques
que «80 % de [leur] activité et 70 %
de [leur] fréquentation ont lieu»,
explique Nicolas Dayot, président
de la Fédération nationale de l’hô-

tellerie en plein air (FNHPA) et gé-
rant de camping dans le Finistère.
Certes, « l’orage n’est qu’un risque
parmi les autres », mais s’y prépa-
rer reste nécessaire pour assurer
le bon déroulement des activités.

Impossible de dire si les orages
seront plus récurrents avec le
changement climatique. « Le phé-
nomène n’est pas intégré dans les
modèles de climat », observe Fran-
çois Gourand, prévisionniste à
Météo France . Complexes, les
orages sont influencés par une
multitude de facteurs affectés par
le dérèglement du climat, dont
notamment les variations de cha-
leur au sein des différentes cou-
ches de l’atmosphère.

En revanche, avec une mer et
une atmosphère plus chaudes,
« les événements de fortes pluies
les plus intenses deviendront en-
core plus intenses au cours du siè-
cle », poursuit le météorologue.

Parmi les actions de prévention,
vérifier les installations électri-
ques, remblayer les berges des
rivières et couper les arbres mala-
des permet de prévenir les dégâts,
énumère Jean-Pierre Costentin,

gérant d’un camping à Lons-le-
Saunier (Jura). « De nombreux
campings ont été créés dans les
années 1960 et 1970, dans des es-
paces naturels souvent exposés
aux risques (…) . Aujourd’hui, des
établissements se transforment
parfois en totalité », confirme
Nicolas Dayot, citant des innova-
tions paysagères et autres instal-
lations sur pilotis dans plusieurs
campings littoraux.

Cependant, malgré toutes les
améliorations apportées aux in-
frastructures, « il est impossible de
contrôler la nature. Un vent de
200 km/h, par exemple, fera forcé-

Météorage
peut localiser

chaque éclair dix
secondes après
l’impact, avec
une précision

d’une centaine
de mètres




